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La guerre a fourni l’occasion, clans les C. C. S. anglais ou 
canadiens ou autres formations sanitaires de l'avant, surtout, de 
pratiquer plusieurs transfusions. Il s'agissait de remplacer rapi­
dement et dans des proportions variables de brusques déperdi­
tions de sang causées par de larges blessures par projectiles, 
principalement lorsque des troncs artériels avaient été atteints et 
que les blessés étaient pour ainsi dire saignés à blanc. On sait 
qu’une transfusion, faite dans ces conditions peut produire une 
quasi résurrection.

A l'Hôpital Colonial de Rochester, Minn., j'ai pu voir récem­
ment plusieurs transfusions, puisque à la clinique Mayo l’on en 
fait bien une demi douzaine quotidiennement. Il ne s’agit plus ici

1. Travail lu à la Société Médicale, Déc. 1919.
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